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NÉCROLOGIE 

Le 23 octobre, Dieu enlevait à la Communauté du 
Saint-Bernard un de ses novices Gratien Darbel lay , de 
Liddes, hier encore notre condisciple. Cette mort inat­
tendue à St-Maurice, a douloureusement ému tous ceux 
qui l'avaient connu au Collège, où, pendant les six ans qu'il 
y avait passés, il ne s'était fait que des amis. 

Sa gaîté, parfois un peu piquante mais jamais méchante, 
sa facilité de caractère lui avaient concilié toutes les sym­
pathies. A la Section des Etudiants Suisses, dont il était 
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un membre assidu, il apportait son aimable entrain ; à la 
Congrégation des Enfants de Marie, qui, chaque année 
lui avait réservé une place au sein de son Conseil, il 
donna toujours l'exemple d'une piété profonde. Les succès 
remportés le long de ses classes, où il avait toujours brillé 
aux premiers rangs, n'avaient pas diminué sa belle sim­
plicité et une modestie qui peut servir d'exemple. 

En août dernier, il prenait l'habit religieux au Saint-
Bernard, après avoir complété sa Rhétorique, que la maladie 
l'avait forcé d'interrompre depuis plus d'une année. Sa 
santé paraissait presque rétablie et l'on espérait que l'air 
de la haute montagne lui rendrait complètement ses forces. 
Mais la maladie le minait sourdement et bientôt le ter­
rassa. Sa résignation fut admirable. La rude épreuve im­
posée à ses dix-neuf ans le trouva toujours parfaitement 
soumis à la volonté de Dieu. Les rares notes qu'il a lais­
sées montrent bien le surnaturel de ses vues. Aussi sa 
mort fut-elle digne d'envie : s'en aller au sortir d'une 
retraite de communauté, entouré de ses confrères en 
prière, à ce moment où les pieux novices, dit-on, 
appellent la mort de tous leurs vœux, c'est une grâce de 
choix que Dieu ne fait qu'à ses prédestinés. Que tous ceux 
qui, à St-Maurice, ont été ses amis pensent à lui : c'est 
assurément une aumône spirituelle bien placée, car il sera 
promptement en mesure de rendre largement les secours 
que nous apporterons à son âme. 

A sa famille et à ses confrères si cruellement éprouvés, 
l'hommage de nos plus sincères condoléances. A. 

M. Joseph Zuccone, dont la famille habite St-Triphon, est 
tombé au champ d'honneur sur le front italien, le 26 octobre. Il 
était dans sa 23e année, et avait suivi les cours industriels de 
1908 à 1911. 
     
       R. I. P. 


